
Sur le chemin du retour, nous passons par Challeau, où une petite 

forteresse construite dans les marais servait de garnison à une 

troupe gardant la frontière le long de l’Orvanne,  entre Gâtinais 

Champagne et la France. 

 

 

 

 

 

 

 

 

   Forteresse de Challeau 

 

Cette version 2012 de la randonnée AHVB est riche en patrimoine 

historique. Nous espérons qu’elle vous plaira et que vous profite-

rez pleinement des visites que nous pourrons faire grâce notam-

ment à nos amis de Flagy. 

Bonne Rando. 

 

Cette randonnée est organisée par l’ AHVB 

Association Historique de Villemaréchal et Boisroux 

Contact rando : Denis Picouet  06 73 39 14 12 

 Cette randonnée va nous faire découvrir la vallée de l’Orvan-

ne entre Villecerf et Flagy. 

A Flagy, nous serons accueillis vers 11 h par le président (ou un 

membre) de l’Association pour la sauvegarde du patrimoine histori-

que de Flagy. Pique-nique après la visite, au bord de l’Orvanne. 

Puis le retour se fera par le GRP de la vallée de l’Orvanne, Dor-

melles, Challeau et retour à notre point de départ au Château Saint

-Ange. 

Le parcours fait environ 18 km ; Le plan joint permet de le refaire  

en famille entièrement ou partiellement à l’occasion d’une belle 

journée. 

 

Bonne Randonnée  

La Vallée de l’Orvanne 



Départ du Château Saint-Ange. 

 

Le château fut construit  entre 1543 et 1546 Par Anne de Pisseleu, fille 

d’honneur de Louise de 

Savoie ( mère de François 

1er) et qui devint la maî-

tresse de celui-ci. Pour fai-

re bonne figure à la cour, 

elle épousa Jean IV de 

Brosse, noble désargenté 

que l’on fit comte, puis duc 

d’Etampes. Elle fit cons-

truire le Château neuf de 

Challuau sur la terre que 

lui donna François 1er. 

C’est un château moderne, qu’elle voulait à toits plats pour admirer les 

jardins et la vallée de l’Orvanne. A la mort de François 1er, sous Henri II, 

ce fut le château de Diane de Poitier, puis sous Henri IV, celui de Ga-

brielle d’Estrée. En 1607, la famille Le Charron achète le domaine ainsi 

qu’un ensemble de terres et de seigneuries situées sur les paroisses voi-

sines. A la mort de Pierre le Charron, en 1624, ses trois fils procédèrent 

au partage : Antoine, l’aî-

né possédera Dormelles, 

la partie principale de la 

seigneurie de Challeau 

ainsi que Saint-Ange le 

Vieil qu’il échangera 

contre la coseigneurie de 

Beaumont les Challeau 

avec son frère cadet, 

François. Mais François, 

qui se faisait appeler Mon-

sieur de Saint-Ange (il 

percevait les droits seigneuriaux de Saint-Ange le Vieil depuis 1609), 

voudrait pouvoir continuer à s’appeler ainsi alors que c’est son frère qui 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Un des seigneurs de Flagy, Gédéon de Vaudricourt de Grailly se 

signale par ses violences et ses exactions. Il est possible que, pour 

compenser ses méfaits, sont petit fils, Jacques ait grandement par-

ticipé aux embellissements de l’église dans la deuxième partie du 

17ème siècle. 

 

En 1770, un ha-

bitant de Flagy, 

Jacques Pa-

rents, commet 

un meurtre sur 

la route de la 

Borde. Il sera 

roué vif sur la 

place le 14 avril 

1774. 

Girouette du 

clocher de Fla-

gy. Certains y 

voient une tête 

de cochon, 

mais il pourrait 

s’agir en fait 

d’une tête de 

loup. 



Mais la particularité de Flagy tient au fait que c’est une ville neuve, 

qui sera réalisée, comme presque toutes les villes nouvelles sur un 

schéma classique : rues parallèles, construction en damiers, mur 

d’enceinte avec tourelles défendant chaque porte. C’est Louis VII 

qui en 1177 avait décidé d’établir cette ville neuve sur les marches 

de Champagne.  

La ville se dotera d’un moulin, de caves voûtées, de puits et de 

souterrains. La période est florissante, mais la guerre de cent ans 

ravage le pays (voir l’Affaire de Villemaréchal) et le clocher de Fla-

gy est détruit. 

Lors d’une épidémie de peste, les habitants de Launoy vinrent de-

mander de l’aide et des soins, mais les portes ne s’ouvrirent pas et 

la tête de cochon qui orne la girouette de l’église serait le symbole 

de ce manque de charité. 

est maintenant seigneur de Saint-Ange. Louis XIII, en 1627 lui donna 

l’autorisation de donner le nom de Château Saint-Ange au Château neuf 

de Challeau et son ancienne seigneurie de Saint-Ange, devint Saint-

Ange le Vieil. Claude Le Charron, le benjamin, eut la seigneurie de Ville-

maréchal. 

Le château fut vendu et démantelé pierre par pierre entre 1795 et 1803. 

Il ne reste aujourd’hui que les sous-sols et les caves et c’est l’ancienne 

conciergerie, qui, aménagée, devint le château actuel. Il appartient au-

jourd’hui à la famille de Roys. 

 

Nous allons prendre la direction de Pilliers et suivre un peu la riviè-

re par le GR 11 jusqu’à Noisy. Puis le GR 11 E jusqu’à Flagy. 

Flagy est habité depuis les temps préhistoriques. Il en reste pour 

témoignage, les outils en silex des civilisations magdaléniennes et 

Chasséennes retrouvés dans toute la région et les vestiges de la 

civilisation des mégalithes (menhirs de Férottes, Diant…). 

A l’époque gallo-romaine, Flaviacum, la villa de Flavius, est im-

plantée sur ce qui est à peu près aujourd’hui le territoire de la com-

mune. Flaviacum devient Flagiaco à l’époque mérovingienne, ce 

qui donnera par la suite Flagy. 

La vallée de l’Orvanne fut le théâtre d’une bataille terriblement 

meurtrière, opposant Théodoric à Clotaire II, fils de Frédégonde. 

 

 

 




